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enrôlés dans la milice sacrée, elle a voulu que nous prenions
un engagement formel : Le Seigneur est la part de mon héritage

et de mon calice : c'est vous, Seigneur, qui me rendrez mon héritage

(15). Par cesparoles, dit saint Jérôme, le clerc est averti que celui

qui est lui-même la part du Seigneur ou qui a le Seigneur en par-
tage doit se montrer tel que lui-même possède le Seigneur et soit

possédé par lui (\6}.

Quel grave langage tient l'Eglise à ceux qui vont ôtre promus
au sous-diaconat ! Vous devez considérer attentivement et à plu-
sieurs reprises quelle charge vous assumez librement aujourd'hui...;

SI vous recevez cet ordre, il ne vous sera plus permis de revenir sur
votre dessein, mais il vous faudra rester pour toujours au service

de Dieu, et garder, avec son aide, la chasteté. Et enfin : Si jusqu'à

présent vous avez été négligents en ce qui concerne VEglise, désor-

mais vous devez être assidus ; si jusqu'à présent vous avez été som-
nolents, vous devez désormais être vigilants ; si jusqu'à présent vous

avez été déshonnêtes, désormais vous devez être chastes Songez

au ministère qui vous est conféré !

Pour ceux qui vont recevoir le diaconat, l'Eglise adresse à
Dieu cette prière par la bouche de l'é vêque : Qu'il y ait en eux

abondance de toute sorte de vertus, une autorité modeste, une
pudeur constante, la pureté de Vinnocence et la fidélité à la disci-

pline spirituelle. Q'io vos préceptes, Heigneur, resplendissent dans
leurs mœurs et que leur chasteté exemplaire porte le peuple à les

imiter saintement.

Mais les avertissement» qu'elle adresse à ceux qui vont rece-

voir le sacerdoce émeuvent encore plus pr'-iondément : C'est

avec une grande crainte qu'ilfaut s'élever à une si haufe dignité
,

et Von doit veiller à ce que ceux qui sont élus se recommandent par
une sagesse céleste, des mœurs sans reproche et une continuelle obser-

(!$) Ps. XV, 5,

(i6) Kp. LU ad Nepotianum, no 5,


